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La France a du mal à payer l’aide à l’Ukraine alors 
que son budget est tendu

 Macron a annoncé un nouveau programme de soutien de 3 milliards d'euros pour Kiev

 Le président soutient l'idée d'un emprunt commun pour financer la défense

Les artilleurs anti-aériens ukrainiens ont pris position dans la région de Donetsk le 20 février. 
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Des réductions massives des dépenses ont laissé le gouvernement français en difficulté pour 
rassembler le financement d’un ensemble de 3 milliards d’euros (3,2 milliards de dollars) d’aide 
militaire à l’Ukraine.

Les ministères de la Défense, des Affaires étrangères et des Finances seront invités à réorienter 
leurs fonds et à réaliser des économies afin de financer des équipements allant des missiles à 
l'artillerie, ont indiqué des sources proches du dossier, sans donner de détails alors que les 
discussions sont en cours.



La marge de manœuvre du gouvernement est limitée après qu’il a abaissé dimanche ses 
prévisions de PIB pour 2024 et déclaré qu’il devait économiser 10 milliards d’euros pour 
respecter ses engagements de réduction de son déficit budgétaire. Et il a promis des mesures 
coûteuses pour aider les agriculteurs, qui protestent contre la hausse des coûts, les importations
bon marché et les formalités administratives.

La France a également été critiquée pour son manque de transparence sur son aide à l’Ukraine, 
conduisant à des accusations selon lesquelles elle n’en fait pas autant que ses partenaires 
européens et de l’OTAN. L’armée ukrainienne est confrontée à une pénurie critique de munitions 
alors que l’invasion à grande échelle de la Russie atteint cette semaine son deuxième 
anniversaire.

« Tout cela représente déjà beaucoup, mais nous sommes déterminés à faire encore plus », a 
déclaré le président Emmanuel Macron en annonçant le nouveau paquet vendredi à Paris, aux 
côtés du dirigeant ukrainien Volodymyr Zelenskiy. C'est la première fois que la France chiffre son
aide.

Le financement du dernier soutien devra être trouvé sans apporter de modifications formelles au
budget de cette année, ont déclaré les personnes, qui ont demandé à rester anonymes lors de 
discussions sur une planification confidentielle. L’une des sources a ajouté que les 400 millions 
d’euros prévus pour financer les forces armées jusqu’en 2027 n’incluent pas la capacité d’aide 
supplémentaire, ce qui complique la tâche. Un porte-parole du ministère français de la Défense 
n’a pas immédiatement répondu à une demande de commentaire.



Christoph Trebesch, économiste à l’Institut allemand de Kiel, qui suit l’aide à Kiev, a déclaré à 
Bloomberg que la France devait être plus transparente dans ses livraisons d’armes, tout en 
saluant les récentes mesures prises pour fournir davantage d’informations.

Les chiffres publiés vendredi montrent que la France a dépensé 3,8 milliards d'euros en soutien, 
notamment aux systèmes de missiles sol-air SAMP-T, aux obusiers automoteurs Caesar, aux 
véhicules blindés AMX 10 et aux missiles SCALP.

Les pays européens explorent de nouvelles façons de stimuler l’industrie de défense du 
continent et d’acheminer des armes vers l’Ukraine, notamment par des emprunts conjoints, une 
idée soutenue par Macron et le Premier ministre estonien Kaja Kallas.

Même s'il est probable qu'il se heurte à la résistance de pays plus bellicistes sur le plan 
budgétaire, comme les Pays-Bas et l'Allemagne, l'impasse dans laquelle se trouvent les États-
Unis concernant l'aide militaire de plus de 60 milliards de dollars à l'Ukraine et la perspective 
d'une victoire de Donald Trump aux élections de novembre ont donné un nouvel élan à cette 
idée.

Macron a signé vendredi un accord bilatéral de sécurité avec l’Ukraine. Cela fait suite à un 
accord similaire conclu plus tôt dans la journée avec l’Allemagne et à un accord le mois dernier 
avec le Royaume-Uni visant à fournir un soutien à long terme à Kiev.

Le chancelier allemand Olaf Scholz a annoncé un ensemble supplémentaire de systèmes de 
défense aérienne et d'artillerie d'une valeur d'environ 1,1 milliard d'euros. Les dirigeants français
et allemands ont déclaré qu’ils ne renonceraient pas à leur soutien à l’Ukraine.


